
Monsieur le Président, 

Mesdames, messieurs, 

 

Je suis très heureuse de recevoir ce prix et souhaite exprimer toute ma reconnaissance aux 

membres du Conseil constitutionnel et à leurs collaborateurs qui me font l’honneur de cette 

cérémonie et de leur présence.  

J’adresse mes très sincères remerciements aux membres du jury qui m’a accordé ce prix. Je 

garde un souvenir ému, Monsieur le Président, de votre appel téléphonique le 3 avril pour 

m’en informer, et suis honorée que ma thèse soit publiée aux éditions LGDJ-Lextenso dans la 

collection « Bibliothèque constitutionnelle et de science politique ». Merci infiniment au 

Conseil constitutionnel pour le soutien qu’il offre aux travaux universitaires ; merci également 

aux éditions LGDJ-Lextenso et au Chef du service Documentation du Conseil, Lionel Brau, 

pour votre efficacité et votre disponibilité tout au long du processus de publication.  

Je suis venue pour la première fois au Conseil constitutionnel en 2008 avec le Professeur 

Ferdinand Mélin-Soucramanien et mes camarades du Master 2 droit public de l’Université de 

Bordeaux, où vous aviez eu la gentillesse, Monsieur le Président, de nous recevoir pour 

discuter de cette juridiction et de sa jurisprudence.  

Vous imaginez ainsi la joie qui est la mienne aujourd’hui de me retrouver à cette cérémonie, 

après cinq années de doctorat sur une problématique aussi passionnante que périlleuse, qu’est 

la limitation des droits fondamentaux constitutionnels par l’ordre public.  

Les décisions du Conseil ont été une source d’enrichissement constante de ma perception du 

sujet, et le seront, à n’en pas douter, de nombreuses années encore tant l’équilibre entre ordre 

public et libertés soulève des enjeux de plus en plus épineux pour le législateur et le juge. Le 

projet de loi renforçant les dispositions relatives à la lutte contre le terrorisme, débattu depuis 

hier à l’Assemblée nationale, en témoigne. 

Je tiens également à témoigner toute ma gratitude aux membres de mon jury de soutenance de 

thèse. Vos critiques, vos remarques ont enrichi mes réflexions sur le sujet. Je voudrais en 

particulier adresser ma plus profonde reconnaissance à mon directeur de thèse, le Professeur 

Ferdinand Mélin-Soucramanien, qui m’a accompagné tout au long de ces années. Merci pour 

votre confiance, votre soutien, mais aussi pour la dynamique et la cohésion de notre centre de 

recherche, si précieuses pour mener à bien ce travail.  

Je saisis aussi cette occasion pour remercier très sincèrement M
e
 Gérard Boulanger pour les 3 

années passées au sein de son cabinet. Vous m’avez permis de saisir les enjeux pratiques de la 

problématique, d’appréhender plus avant le fonctionnement de la justice et le rôle, qui vous 

est cher, de la défense.  

Enfin, j’adresse un très grand merci à ma famille, mon compagnon et mes amis, pour votre 

soutien, vos innombrables relectures, votre humeur et votre humour… Vous m’avez 



accompagnée d’une manière très juste tout au long de cette aventure si singulière qu’est une 

thèse de doctorat.  

Merci à vous ! et merci à tous.  

 


